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Ren4  Couture 
Teeh.Adm.II  annle 

A la  suite  de  plusieurs 
reactions  face  4 mon  premier 
article,et  en  tenant  corapte  des 
nombreuses  critiques  tant  posi- 
tives que  negatives, je  desire 
apporter  quelques  precisions 
pour  dclaircir  certains  points. 

La  premiere  vient  du  fait 
que  certains  professeurs»en  li- 
sant  "Reflexions  sur  le  Zoogep" 
se  sont  convaincus  que  les  pro- 
fascistes  qa  n'existait  qu'en 
Tech .Adnuni strati ves  alors  que 
je  visais  les  professeurs  en 
g6n6ral.de  sais#co mme  les  6tu— 
diants  de  Tech.Adrainistratives, 
que  les  profs*  ne  sont  pas  de 
tout  repos  mais  il  exiate  des 
profascistes  dans  les  autres 
concentrations  encore  “plus 
pires**  De  plus,lorsque  je  parle 
des  profs *en  g6n6ralf je  veux 
precis er  que  cela  3 'applique  k 
tous  ceux*quit  dans  leur  cours, 
agissent  en  profascistes  *tJn 
profasciste,  c'est  celui  qui 
se  fout  bien  des  etudiants  et 
les  fait  pocher 
parce  qu'iis  ont  un©  gueule 
qui  ne  lui  plait  pas •C'est 


6galement  celui  qui  fait  le 
uboss"en  avant  et  qui  ne  vous 
laisse  pas  critiquer  son  cours 
ou  qui  vous  laisse  critiquer 
sans  changer  quoi  que  ce  so it 
pour  ameliorer  la  situation* 

A tous  ces  individus,  le  mot 
^rofasciste^leur  convient,  alors 
regardez-vous  avant  de  jeter  le 
bi£me  sur  seuiement  certains 
profs • 

Le  deuxieme  point  que  je 
veux  pr6ciser, c'est  le  cours  et 
le  prof,  exacts  que  je  visais 
au  debut  de  mon  articleten  par- 
lant  du  cours  qui  faisait  cou- 
ler  toute  la  ciasse{ou  presque) 

Hu  de  son  prof.contre  qu±  l'on 
avait  1 ait  une  petition.  Ceux 
qui  out  connu  le  pnenomene  du 
cours  de  linguistique  avec  An- 
ti*6 Gerv ais,savent  combien  cela 
le  concerni.it  cans  certains 
passages. 

Ue^enoant  deux  termer  furent 
mal  employes  pour  decrire  ce 
cours  aoit  le  cours  de  “culture 
g£n£raleftqui  visait  en  roeme  temps 
bien  d 'autres  mati6res,et  le 
terrae  “cours  ndicule“qui  n'est 

(Suite  P.2) 


Le  8 mars  , c'gtait  la 
journge  de  la  femme.  Le  comity 
de  la  femme  formg  lors  de  la 
derni§re  assemblge  ggngrale, 
n'a  pas  pu  souligner  cette 
journge,  le  8 mars,  gtant  doli- 
ng que  nous  avons  dispose^  de 
tres  peu  de  temps  de  prepara- 
tion . 

Done  ce  sera  lei  19  et  20 
mars^que  l'on  soulignera  cette 
journ^e  avec  un  kiosque  d* in- 
formation, film^et  confgrence- 
discussion. 

Venez  done  faire  un  tour. 

P * S . C'est  pas  rien  que 
pour  les  filles,  c'est  peut- 
etre  plus  pour  les  gars, car 
le  sexisme  a peut-etre  ses 
origines  masculines . 

Le  comitg  de  la  femme. 


C. pit  Jp.  </ 
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pas  le  juste  tiure  puisqu'il  nf 
exist©  pas  comme  telle  de  matiere 
entierement  ridicule. 

Dans  la  meme  ligne  d*id€e 
Ic'wst  le  troisieme  point),  j ai 
dedie  une  citation  a un  prof.en 
particular  aiors  qu©  cest, 
plutot  une  reflexion  J qui  con- 
cern© tous  les  profs. 

■■u'est  i tai*t  le  plus  im- 
portant du  maitre  que  ae  faire 
naitie  la  joie  dans  le  travail 
et  dans  la  connaissence*” 

* 

Plaidoyer  pour  une  ecoie  hu  - 
maine'« 

Uette  citation  aevrait  etre 
le  racteur  principal  d *un  prox . 
iorsqu'11  veut  nous  enseigner 
une  matiere  queiconque* encore 
la, j 'aimerais  qu't-ne  xasse 
refx^chir  tous  les  profascistes 
du  Zdogep.Mais  si  le  pr.oi  *ne 
sait  pas  ou  croit  que  son  cours 
est  requ  toute  satislaction 
ae  ia  part  des  Etudiants , il  ne 
changera  pas  JJ 'aixleurs,le  fait 
que  les  etudiants  critiquent 
ne  veut  pas  dire  qufil  changera 
mais  certains  profs*  mfont  fait 
savoir  qu'ils  n'avaient  pas 
entendu  dire  ou  q'avaient  pas  eu 
1 'impression  qu'au  Zoogep,les 
etudiants  n'aimaient  pas  le  cours 
parce  qu'ils  ne  le  disaient  pas, 
ils  ne  critiquaient  aucunement. 

Je  peux  vous  dire  que  les  profs* 
de  Tech. Administrativee^eux, ils 
l'ont  su  et  les  choses  s'ame’- 
liorent  graduellement • 

Mats  comment  dire  & un 
prof.ce  que  l'on  pense  de  son 
cours  sans  que  ceia  n'affecte 
les  notes???A  cette  question, 

Paul  Vachon  et  d'autres  prois. 
m'ont  rtpondu  qu'il  xailait  a 
un  certain  moment  oser  dire  ce 


que  l'on  pense  pour  ameliorer 
notre  situation, au  lieu  de  tout 
endurer  et  de  critique r sdve- 
rement  le  prof*  ou  le  cours  une 

fois  qu'on  est  sorti  de  la  classe 
Je  vous  souhaite  bonne  chance 
et  n'oubliez  pas  qu'il  existe 
un  responsable  des  griefs 
des  etudiants  au  sein  de  l'ex£- 
cutif • • . J 1 

Ma  quatrieme  precision, 
c'est  que  j'ai  os6  dire  ce  que 
plusieurs  ressentent  apres  avoir 
travaille  comme  des  ch...dans 
une  mati&re  pendant  une  pAriode 
de  temps  asses  grande  (ex .une 
sessicri  et  de  se  retrouver  a 
la  fin  avec  une  note  en  dessous 
du  degrd  d'intelligence(soit 
plus  petit  que  60%)  On  se  de* 
mande-si  ce  n’est  pas  plutot 
qu’on  a affaire  a un  profascis- 
te  qui  est  juste  la  pour  faire 
pocher  les  Etudiants, soit  pour 
des  raisons  personnelles,  soit 
parce  qu’il  existe  un  contin- 
gentement  et  qu’il  ne  faut  pas 
trop  de  nouveaux  chomeurs  . 

En  effet,  je  n’ai  que  des 
pressentiments  et  je  suis 
d ’accord  pour  dire  que  c’est 
une  these  tres  controversable. 

A vous  d'en  juger. 

En  r€sura6,l' effet  ct)oc  que 
les  premiers  paragraphes  ont 
cr66  semble  etre  le  principal 
argument  apportA  lors  des  dis- 
cussions au  sujet  de  mon  ar- 
ticle . Bien  des  profs  et  des 
Etudiants  ont  onus  de  regarder 
les  arguments  que  j 'apporte 
contre  le  fait  que  l’on  impose 

des  cours  obligatoires  au 
Zoogep.Ce  n’est  pas  tellement 
grave  mais  j’ai  At*  profon- 
dAment  dAqu  egalement  lorsque 
les  profs  de  Tech. Administra- 
tis®8 n’ont  pas  trouvA  d'AlAments 
posit if s dans  cette  reflexion. 

En  dernier  lieu, j’aimerais 
remercier  tous  ceux  qui  m’ont 
fait  leurs  commentaires  et  leurs 
critiques,  tous  ceux  qui  ont 


sympathise  "avec  rooi  i.e.qui 
ont  aes  craintes  A mon  sujet 
en  ce  qui  concerne  de  futures 
reprAsailles  academiques^l’an 
prochain^ainsi  .que  tous  ceux 
qui  ont  realise  que  dans  cet 
article , j 'exprimais  leur 
situation. 

Certains  m’ont  trouvA 
courageux  aiors  que  je  n’ai 
fait  qu ’exprimer  aux  orofas- 
cistes  et  aux  professeurs  ce 
que  pouvait  ressentir,dans 
bien  des  cas,le  milieu  Atudit* 
ant. 

* * 

Tu  es  sociable, 

Tu  es  jovial, 

Tu  gardes  le  sourire, quels  que 
soient  tes  probl ernes, 

Tu  ne  critiques  que  pour  mieux 
batir  et'  non  dAtruire, 

Tu  aimes  rencontrer  et  parler 
avec  les  gens  diffArents  de 
toi  par  leur  sexe,leur  age, 
leurs  gouts, leurs  aptitudes, 
leur  race, leur  religion, leur 
rang  social, leurs  opinions, tu 
aimes  aussi  parler  avec  les 
etudiants  de  diffArentes  an- 
nAes  et  dilfArentes  options, 
tu  n' as  done  pas  beaucoup  de 
prejugAs, 

Tu  pretes  attention  au  cadeau 
qui  t'est  offert  et  non  au  con- 
tenant  , 

Tu  as  ta  propre  personnalitA, 
tu  n’essaies  pas  d'etre  un  au- 
tre, 

Tu  respectes ’tout  le  monde, quelle 
que  soit  leur  profession, du 
plus  jeune  au  plus  vieux, 

Tu  ne  dAtruis  pas  ton  prochain 
par  ces  terribles  armes  que  sont 
les  mots, 

Tu  te  tiens  prSs  du  faible  pour 
le  soutenir, 

Tu  dis  mere!  aux  services  .requs, 

Stv.\£  l°.34  is 
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Je  crois  qufil  y aura  tou- 
jours  de"foutus"problemes  dans 
ce  "Bon  Dieu"  de  cegep."Y  a"  pas 
moyen  [£»eri|  regler  un,sans  en 


reproduise  plus  dans  les  armies 
futures.  Cet-etat  de  chose  se 
reglera  par  le  biais  des  4 etu- 
diants  qui  nous  representent  £ 

t 

la  Commission  Pedagogique. 


avoir  10  sur  le  dos,quand  ce  n’est  Toutes  personnes  voulant  donner 


C’est  fait}  Les  €tudiants 
n auront  plus  droit  aux  pres- 
tations de  1 ' assurance-chomage . 

i comae  de  ?imDles  amen-i 
dements,  les  mesures  Cullen 

C loi  C-14  ) est  une  grossiere  , 
manoeuvre  du  gouvernement  Tru- 
deau dans  le  but  d'enlover  ce  •' 
qui  est  souvent,pour  plusieurs 
d'entre  nous,  la  seule  remunera- 
tion possible  durant  la  pSriode 
estivale.  En  plus  des  Studiants, 
des  milliers  de  chomeurs  et  de 
travailleurs  sont  touches. 

QU'EST-CE  QUI  CHANftF  ? 


pas  1 ’affaire  des  prets  et  bour- 
ses, c’est  le  calendrier  soolaire, 
suivi  bien  entendu  de  "petits  con- 
ilits"  avec  les  profsjdes  comme 
qa  y en  a”  des  tas  et  puisque  - 
qu'on  est  pris  avec,aussi  bien 
«ssayer  de  les  resoudre  , c’est 
la  moindre  des  choses  a faire 
et  puis  laisser  mourir  un  bles- 
s6, c’est  pas  trop  bon  pour  la 
conscience!?! ?1 rresentement  j’en 
ai  un  a vous  exposer, il  est  de 
bailie  a part  qa. imagines— vous 
done  que  la  politique  instaur£e 
cette  ann6e  pour  les  heures  du 
diner  qui  est  "que  toys  les  e- 
tudiants  sans  exception -aient 
au  moins  1 heure  pour  diner  en- 
tre  10  hres  20  a.m.et  2 hres  20 
p.m.  n’est  pas  respectee; c’est 
un  dgl^t  tree  grave  et  inadmii. 
lible.Cela  me  r6volte  et  doit 
en  revolter  bien  d'autres,de 
voir  ce  genre  de  chose, pedago- 
giquement  nulle  etre  en  vigueur 
au  cegep  de  Thetford  Mines. 

Vous  ne  me  ierez  pas^avalei-1* 
que  de  manger  & la  “sauvette" 
ou  bien  dravoir  des  coiirs  de 
B:30  hre  a.m.  & 5:20  hre  p.m. 
sans  arret, comme  de  devoir  diner 
a 9:20  a.m.  ou  A J:^0  p.m.  est 
tres  bon  pour  le  moral. Je  ai- 
rais  plutot  que  e'est  vouloir, 


ses  commentaires  sur  cette  af- 
i aire  ,n’a  qu’a  venir  faire  un 
tour  au  4052, Ce  point  passera 


bientot  a la  Commission  Pe- 
dagogique • 11  faut  se  prendre  en 
main  si  l'on  veut  que  ce  "foutu" 
uegep  marche  un  peu  mieux. 

Amicalement  votre 
Murielle  Drouin 
Sc.Humaine  lie 
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avoir  un  taux  de  depression  ou 
d’6chec  plus  61ev4  .Ce  probllme 
est  inacceptable , malheureusement 
on  ne  peut  rien  y changer  cette 
ann6e;mais  c’est  cette  annle 
qu’il  faut  voir  S ce  que  cela  ne  se 


cc»L-SCnfeftatlons  Pass®nt  de 
66%  a 60%  du  salaire  du  dernier 
emploi.  DSja,  en  '76,  les  pres- 

defc9%nS  s'gtaient  f sites  emputSes 

- On  enleve  le  tlroit  de  pres- 

tations  aux  travailleurs  saison— 
niers  * (gtudiants , f ermiers , p§- 
cheurs  ) ^ 

IMPLICATIONS 

- Des  centaines  d'gtudiants  seront 
obliges  (1  * afcandonner  l'Scole  en 
septembre  prochain 

-Des  milliers  d'autres  devront 
avoir  recours  aux  prets  bancaires 
avec  de  vertigineux  taux  d’intg- 
rets. 

".f1  Ya  falloir  payer  notre  con- 
tnbution^personnelle  obligatoir- 
re  des  prets  du  roinist&re.  Et  a- 
vec  quel  argent  ? 

- Les  f inissanta  qui  savent  dgjS 
qu  ils  n* auront  pas  d‘ emploi  a 
leur  sortie  ( Tech,  infirmiere, 
sp€cialis€e, . . . ) s'ils  n'ont  pas 
d A-C,  de  quoi  qu’ils  vont  vivre  ? 

POURQUOI? 


On  nous  dit  qu'on  veut  Sliminer 
les  profiteurs  du  systeme  d*A-C, 
Nous  serions  done  tous  des  profi- 
teurs. Pourtant,  on  la  paye  bien 
cotisation  quand  on  travai— 
le.  On  nous  attaque  comme  si  nous 

gtions  les  resDonsable  de  chc- 
mage, 

Regardons  plutot  le  fond  du 
problgme  : 

Les  pgriodes  de  prospgrite 
c* est  f ini  . Casent  la  crise 
S plein  nez  ( Chomage#  inflati- 
on, etc*  ) . 

Les  gouvernements  donnent 
done  des  subventions  aux  cies 
pour  qu1 elles  f assent  des  jobs 
Mais  les  cies,  elles,  se  moder- 
nisent  et  ergent  des  mises  a 
pieds . 

D’un  autre  cotg,  on  doit 
prendre  1* argent  quelque  part. 

On  coupe  done  dans  les  services 
essentials  ( Chomage,  h6pitaux, 
gducation, . . . )Une  grosse  stra- 
tggie  pour  nous  faire  payer  la 
crise  et  pour  que  les  cies  fas- 
sent  des  profits  malgrg  elles 

Plus  ga  va.  Plus  c^st  pirej 
Pis  si  on  ne  les  arrete  pas,  ga 
va  aller  en  empirant. 

Que  faire  ? 


- Exiger  le  retrait  des  me- 
sures Cullen. 

Crger  une  grande  solida- 
rity de  tout  ses  opposants 
a travers  le  Canada,*  chomeurs, 
travailleurs,  saisonniers  ou 
non,  etc 

- Appuyer  x 1 1 Aneq  dans  sa  stra- 
tggie  et  y participer  massive- 
ment. 

Michel  Croteau 
au  nom  de  1 1 gquipe 


f 


t 

J 
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pour  le  son  et  & 100#  par  le 
soclo-culturel  pour  l'Aclairage 
et  1 'Aquipem«nt  scAmque. 

Etant  aonnA  que  le  c.O.i.T. 
est  un  organisme  responsible , 
on  doit  lui  appliquer  une  politique 


concernAs. 

t>l  Le  C.O.I.T.  se  reserve 
lc  droit  de  refuser  un  contrat 
si  les  membres  ne  sonc  pas  ais- 
ponibles  et  que  le  contrat  ne 
peut  etre  satisfaic. 

Qui  peut  faire  uartie  du 


Depuis  que  je  suis  bien  im- 
plantee  dans  le  cegep,je  prends 
plaisir  a parler  aux  gensde  tout 
et  de  rien  et,  dans  la  conversa- 
tion, je  glisse  teu jours  quel- 
ques  mots  k prepes  du  C.O.I.T. 
qui  eccupe  une  proportion  assez 
considerable  de  ma  vie  d'etu- 
diante.Mais  ce  qui  Me  surprend 
Anorm Ament, c'est  que  l'on  me 
demande  souvent  ce  que  c'est  et 
en  quoi  cela  est— ii  si  mteres- 
sant.Je  dois  dire  aussi  que  plu“ 
sieurq  ont  remarquA  1 ’inscrip- 
tion C.O.I.T.  qui  apparait  lors 
de  certaines  manifestations  ou 
activity  quelcenques,mais  ils 
n 1 en  savent  .pas  plus  sur  le 
su jet. C'est  pourquoi  je  crois 
qu'il  est  de  men  devoir  de  pren- 
dre, encore  une  l‘ois,le  temps  de 
vous  expliquer  en  quei  cela 
consiste. 

D'abord,les  lettres  du  mot 
C.O.I.T.  signifient: comite  des 
ingAnieux( ses)  technicians (nes) 

Uu 'eat-ce-nue  c'est? 

c'est  un  organisme  etudiant 
& out  non-lucratif ,existant  de- 
puis 1972. 

Pourouei? 

II  a pour  but: 

1)  de  fournir  un  support 

technique  complet  (*)  a la  vie 
Atudiante  du  college (excluant 
la  vie  acadAmique): 

<)  etre  un  collaborateur 
occasionel  k la  vie  acaaAmique: 

3)  oifnr  un  support  tech- 
nique complet  (*.)  aux  organisme  s 
extArieurs  (selon  la  disponibi- 
litA  des  Atudiants). 

{#)  Aclairage, son, Aquipe- 
ment  de  scene  et  d 'exposition. 

II  est  & noter  que  le 
C.O.I.T.  est  subventionnA  a 60# 
par  l'association  Atudiante 


de  fonctionnement. 

v~  ci  oonc  en  quoi  elle 
consiste : 

l)  Le  C. O.l.i.  doit  avant 
tout  rApondre  au  besoin  des  Atu- 
diants  et  ensuite  aux  organismeo 
extArieurs,  sel  on*,  les  priorit§s 
du  tableau  de  critAres  ue  tari- 
lication.Par  contra  si  une  de- 
manue  autre  qu 'Atudiante  k AtA 
faxte  evar.t  celJe  des  Atudiants, 
nous  repondrons  au  premier  requ. 
Tuute  demande  faite  A temps  Agal 
sera  accordAe  aux  Atudiants 

<)  L 'argent  perqu  par  la 
location  de  l'Aquipement  est 
rAparti  entre  l'association  aeo 
Atudiants  et  le  sociu-culturel 
dans  l'ordre  de  bO#/4U^>  pour  le 
son  et  a 100#  pour  l'Aclairage 
et  l'equipement  scenique  du 
socio-culturel. 

il  ne  faut  pas  oublier 
qu'ix  y a aussi  une  marche  a 
suivre  pour  faire  une  reserva- 
tion au  C.O.I.T. ;c'est  ce  qu'on 
appeile  la  procedure. 

vviv-i  ce  qu'elle  exige: 

1)  Pour  toute  dem^nae  ue 
service, une  periode  de  7 jours 
normalem^nt  exigee.Par  contre, 
nous  essay uns  de  faire  lace  A 
toute  demande  urgente  ti.e. 

vraie  urge nee  ) . 

2)  Toute  demande  ue  service 
acadAmique  aoxt  etre  d'abord  a- 
cheminAe  au  Centre  des  ressour- 
ces  Aducatives. 

3)  En  gAnAral,le  materiel 
technique  du  C.O.I.T.  n'est 
opArA  que  par  les  technicians 
du  C.u.l.T.  s-uf  >.n  cas  exep- 
ceptiunnel. 

4)  Toutv  demande  de  servi- 
ce doit  etre  acheminAe  & Gilbert 
Letendre,au  local  3031  poste  xl9« 

Le  mat Ariel  peut  Stre  di- 
rect ement  demand A aux  responsables 


Si  tu  es  Atudiant  a temps 
piem  le  jour  et  que  tu  dAsires 
occuper  tes  moments  iibres  avcc 
a ' autre s,quelque  sojt  ta 
concentration, c'est  d'avoxr  le 
sens  aeo  responsabnitAs  et 
u 'avoir  le  gout  «.e  participer 
a picin  u.  n j ce  quo  tu  entreprends. 


actuexlemenc  , nous  oOiumes 
lx  membres  du  C.u.I.T.j^  et  xa 
plupart  o 'entre  nous  occupant 
un  poste  de  responsabilitA.) 


c.o-  f t: 

-Bibiane  Nault 
-Mario  Pillion 
-Guy  Pichette 
-Danielle  Laver tu 
-Gaston  Fillion 
-Claude  Fortin 
-Even  Cloutier 
-Jocelyn  Rodrigue 
-Gilbert  Letendre 
qui  ont  des  postes  d§ finis  et 
en  tant  que  membres: 

-Normand  Perreault 
-Gervais  Les sard 
-Louise  Bilodeau 
-Daniel  Marcoux 

J'espSre  3 present  que  tu 
comprends  ce  qu*est  le  C*0*I*T. 
et  que  j 1 ai  su  r€pondre  I toutes 
tes  interrogations  21  son  sujet* 

Avant  de  te  laisser,  je  vais 
prendre  quelques  lignes  de  plus 
pour  te  dire  que  si  tu  as  le  goflt 
d1embarquer  avec  nous,tu  es  le 
(la)  bienvenu(e).  On  a besoin 
de  bras  et  de  t@tes  qui  veulent. 
Nous,  on  pense  dSja  a la  rel&ve 
pour  lfann§e  prochaine  et  ga 
nous  ferait  plaisir  de  te  voir; 
le  local  se  situe  au  P-18* 

Je  t ermine  avec  une  pointe 
d# humour  en  te  disant  que  meme 
si  plusieurs  parlent  d'un  C*O.I*T* 
interrompu , laisse-moi 
te  dire  que  c'est  encore  mieux 
que  pas  de  COIT  du  tout* 


Salut  & toi, 

Bibiane  Nault 
Responsable  du  C.O.I.T. 


i 


AAVfft 

IIV1I 
AAAI 

Christine  Demers 
C°mite  du  Livre  Blanc 

En  nevembre  dernier, lajrs 
de  la  gr&ve  des  PrAts  et  Beurses, 
un  gr«_uj»e  d'int Areas Aes  fit  une 
6tude  apprenfendie  du  Livre  Blanc 
sur  l'enseignement  cellAgial  pu- 
bli6  par  le  ministre  de  l'Aduca- 
tien.Veici  lea  principales  cen- 
clusiens  auxquelles  eat  arrive 
le  cemitA: 

!•  ie  geuvernement  suggere 
d ajeuter  deux  neuveaux  ceura 
•bligateirea ( civilisation  et 
Acenemie  quAbAceise) .Nous  cre- 
yens  que  cea  ceura  sent  imper- 
tants  nais  qu'ilsdevraient  etre 
f acultatif s . 

2<Le  Livre  Ulanc  veut  im— 
peser  un  ceurs  de  maths  a qui-  * 
cenque  n'en  a pas  A sen  pregramme. 

A netre  avis  cela  Aquivaudrait 
A Aliminer  beauceup  d Atudiants 
qui  teut  en  Atant  faiblea  dans 
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II  eat  regrettable  que  le 
paint  de  vue  de  4 eu  5 persennea 
devienne  autematiqueaient  celui 
de  1500  Atudiants.Les  critiques 
que  l'en  entend  ai  seuvent,A 
saveir  qu'un  petit  greupe  d'ex- 
trAmistes  impeae  sa  faqen  de 
veir  A la  majorite,serent  une 
feis  de  plus  justifies  .-Mais 
A qui  la  faute?0n  aiacute  au 
Livre  Blanc  depuis  treis  meis, 
en  en  a parlA  en  AssemblAe  GA- 
nerale  peur  se  fairs  dire  que 
C Atait  MplatteM,en  en  a raeme 
di3triDue  un  cendensA  lors  de  la 
derniere  rAunien  etudiante.Mais 
qui  peut  se  vanter  de  1 ’avoir 
lu?Il  en  trafnait  dans  teua  les 
coins  du  salon, une  heure  plus 
tard. 

Pendant  le  cenflit  des  ' 
Prets  et  Beurses, les  jeurnalis— 
tea  neus  demandaient  sans  ce*se 
ou  Atait  netre  censcience  seci- 
alefje  ne  connais  persenne  qui  n* 
Atait  pas  mal  pria  devant  cette 
questien.il  est  impensable  qu’il 
n*y  ait  pas  d ’Atudiants  ayant 
des  cheses  enrichissantes  a dire 

sur  ces  mesures  qui  les  teu— 
cherent  dans  un  avenirrapprochA. 
C»est  peurquei  neus  prep.s.ns. 


Teu  . saoos  nr 

T to  o.if 

pon.  n«A) 

Tfijuwfu  i.n.i  i.. . . ' 


cvt- 


Partout  dans  le  cegep  on 


cette  matiere,peuvent  tres  bien 
rAussir  dans  cies  disciplines  ne 
demandant  pas  de  mathAmatiques . 

j.Par  les  deux  mesures 
prAcAdentes,  l'Atudiant  veit  le 
neabre  de  ses  ceurs'  cemplemen- 
taires  passer  de  4 A I.Le  cemitA 
const dere  qu'il  est  dAplerable 

de  limiter  ainsi  la  pessibilitA 
de  cheix* 

4.Qn  ne  reconnait  A 1'Atudiant 
aucun  dreit  de  participatien  A 
la  gestien  du  celllge.Teut  ce 
qu  en  lui  cenclde  en  seame  c'est 
le  dreit  de  receveir  un  ensei— 
gneaent  de  qualitA. 


d'un  nouveau  cemitA  peur  r 
dre  ie  dAbat..Esp Arons  qu’i: 
aura  des  intAressAs  at  qu'd 
ferent  saveir. Autrement 

J 

faudra  cenclure  que  ies  Jeu 


canadiens-franqais  mAritent  teut 
autant  que  laurs  ainAs  la  cAlSbre 
rAputatien  d'Atre  des  rn.ut.ns, 
Dans  quelque  temps,  se  tein- 
dra  un  congrSs  sur  les  recommen- 
>ns  de  ce  document  qui  prS- 
tand  apporter  un  renouveau  au 

systAme  d ' enseignement  collA- 

gial.  Les  membres  du  comitS.con- 
sldSrent  qu'il  n' attaint  pas  cet 
objectif  et  se  prononceront  con- 
tra son  adoption. 


entend  de  la  musique  de  tous 
les  genres, tous  les  styles. 

Dans  des  Amissions  aussi  di- 
verses  qu • originales . 

J ’ignore  les  noms  de  tous 
les  animateurs  mais  Je  leur 
live  mon  chapeau  pour  la  quali- 
tA de  leur  travail. 

ENTRE  PARENTHESE: 

J’ai  su  entre 
les  branches  que  pour  les  raor— 
dus  du  salon, que  de  nouvelles 
caisses  de  son  Ataient  en  cons- 
truction et  que  qa  devrais 
etre  pas  mal  terrible. 

Mere!  auxmembref de 
la  radio. 

Luc  Morin 
Electro  1-A 
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ASS-CMOMAGE 


Le  28  fSvrier  dernier, le 
Globule  Rouge  se  rendait  au  bu- 
reau d'assurance-chomage  du 
Canada  H The t ford -Mines  dans 
le  but  de  recueillir  quelques 
commentaires  pertinents  au  su- 
jet  du  "pro jet  de  loi"  CI4 
qui  prolongerait  a 40  semai- 
nes  le  droit  aux  prestations 
d1 assurance-chomage  * 

Consid£rant  le  fait  que 
ce  n'est  ou'un 

"pro  jet  de  loi 'Me  gdrant  de 
1 1 €tablis semen t ne  voulut  fai- 
re  aucun  commentaire^  ne  vou- 
lant  pas  "s'impliquer  perso- 
nellement  face  5 ce  pro jet  de 
loi* 

Cependant  il  nous  sp£ci- 
fia  plus  d'une  fois  que  ce 
n'est  qu'un  "pro jet  de  loi"  et 
malgrd  tout  tenta  de  nous  ex- 
pliquer  le  pourquoi  de  ce  pro- 
jet. 


"En  prolongeant  la  pSrio- 
de  de  travail  donnant  droit  5 
des  prestations , la  nouvelle 
loi  ne  veut  nas  frapper  indu- 
ment  les  gtudiants  qui  ont 
juste  la  p§riode  de  vacances 
pour  pouvoir  se  qualifier.L1 in- 
tention du  lSgislateur  a ce  mo- 
ment la,c'est  beaucoup  plus 

df  essayer  d'^liminer  les  pro- 
fiteurs  du  systeme  ou  de  la  loi 
actuelle  qui  veut  qu'aprSs  10  se- 


mdines 


on  puisse  se  quail- 


DU  PetateR 


fier  pour  retirer  jusqu'a  40 
semaines  de  prestations" 

A notre  question  A savoir 
s'ils  avaient  remarquS  une 
hausse  de  clients  ,specialement 
des  §tudiants , la  "gSrante  ad- 
jointe"  rSpondit  en  ces  termesj 
* * * * quant, aux  €tudiants, 
on  peut  dire  qu'ils  sont  venus 
plus  nombreux,toutes  propor- 
tions gardSes  * * 11 
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AMI  ST  AD 


Copie  d'une  partie  du  rapport 

prfesentfe  a l'ACDI. 

Le  projet  "AMISTAD"  est  un 
regroupement  d'fetudiants  (29) 
et  de  quatre  adultes  du  College 
de  la  rfegion  de  I’amiante 
qui  poursuivent  un  triple 
objectif : 

1-  Une  sensibilisation  per- 
sonnelle  aux  probl femes  du 
sous-dfeveloppement  dans 
le  roonde. 

2-  Un  contact  direct  avec 
des  gens  du  Tiers-Monde, 
en  1* occurence  les  gens  du 
Guatemala , A travers  un 
pro jet  concret  de  col- 
laboration avec  les  auto- 
ch tones  pour  la  construc- 
tion d'une  fecole. 

3-  Exercer  une  influence  A 
moyen  et  A long  terme  sur 
la  population  locale 
(rfegion  de  l'amiante) 
pour  un  feveil  aux  vrais 
problfemes  du  Tiers-Monde 
et  A la  validity  de  l'aide 
canadienne  au  dfeveloppement 
international. 

La  demarche  est  dfeja  en 
cours  depuis  le  mois  de  sep- 
tembre.  Le  pro jet  actuel  a 
commence  au  ddbut  du  mois  de 

septembre  par  la  participa- 
tion d'une  dizaine  d'fetu- 
diants  au  CongrAs  de  l'En- 
traide  Missionnaire  dont 
le  thfeme  fetaits  "La  pau- 
vretfe  et  ses  causes" • 

Depuis  ce  temps,  d'autres 

etudiants  sont  venus  se 

\ 

jo indr e au  groupe  initial. 


Actuellement,  le  groupe  se 
rfeunit  tous  les  quinze 
(15)  jours  et  continuera 
A ce  rythme  jusqu'A  la  fin 
de  l'annfee  scolaire  pour 
reprendre  ensuite  au  debut 
de  l1 autre  ann€e  scolaire, 
le  sejour  au  Guatemala 
n'etant  qu'une  etape  dans 
l1 ensemble  du  orojet. 

La  construction  de  l'feco- 
le  I laquelle  le  groupe 
rollaborera  se  fera  a Pat- 
zicia,  village  de  10,000 
habitants  a 60  km  de 
Guatemala.  Ce  village  a 
ete  fortement  affecte  par 
le  tremblement  de  terre  de 
1976.  C'est  un  village 
d'agriculteurs  oO  une  gran- 
de partie  de  la  population 
jouit  de  peu  de  possibili- 
tfes  de  scolarite,  1* fecole 
offrant  la  scolarite  la 

pits  avancee  ne  dfepassant  pas 

la  3Sme  annfee  du  cours  secon- 
daire.  La  partie  acadfemique 
sera  assurfee  par  la  popula- 
tion moyennant  une  faible 
roensualitfe  (environ  $1.00). 

L* fecole  pourra  recevoir 
300  enfants  (150  par  demi- 
journfee) . GrSce  aussi  I des 
ententes  avec  des  organismes 
gouvernementaux , 1 1 fecole 
offrira,  le  soir,  des  cours 
aux  adultes  allant  de  l’al- 
phabfe tisation , de  cours  de 
cuisine,  de  couture  jusqu'- 
au  metiers  de  tissage,  de 
menuiserie,  de  briqueleur, 
de  soudure  felectrique,  d'a- 
griculture  at  d1 apiculture. 


Le  responsable  au  Canada 
est  Roger  Fortin,  animateur 
de  vie  fetudiahte  au  meme 
collfege  qui  nossAde  une 
experience  de  12  ans  de 
permanence  en  Amferique  La- 
tine  et  plus  particulife- 
rement  au  Paraguay. 

Pour  ce  qui  est  du  finan- 
cement,  une  lettre  a fetfe 
envoy fee  A tous  les  organismes 
de  Thetford  Mines  et  des 
environs.  Y 3ont  joints  les 
plans  dfetaillfes  de  l'fecole. 

Faisant  suite  aux  articles 
parus  auparavant,  nous  conti- 
nuons  de  vous  tenir  au  courant 
des  nouveaux  dfeveloppements 

de  not re  pro jet  ainsi  que 
que  de  "ses  implications  f inanciferes 

Dernier  Rannel 

N'oubliez  oas  de  narticiper 
en  grand  nombre  aux  oro- 
chaines  activitfes  du  groupe: 

1- 23  mars — Big  bazar 
A la  polyvalente  de 
Thetford  Mines-20  h. 

$ 1. 00 

2-  10  avril — Souper  de  la 
faim — au  sous-sol  de  l'fe- 

glise  Notre-Dame—nous  vous  don- 
nerons  le  prix  ultferi- 
eurement. 

3-  22  avril — rallve— nous 
avons  besoin  de  toi  pour 
nous  commanditer. 

i 

A travers  cela,  il  y aura 
d'autres  lave-autos  comme  ceux 
tenus  au  Carrefour  Frontenac 
l'automne  dernier. 

Murielle  Drouin 
Lucie  Morrisset 
port e-paroles  du  groupe 
Amistad 


P.  14* 


p 
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Dans  chacune  de  nos  concentrations,  on  a tous  en— 
vie  de  sforganiser.  De  plus  en  plus,  des  conseils 
de  concentration  prennent  vie.  Cette  section,  qui 
reviendra  a chacune  des  editions  du  » GLOBULE  , 
leur-  est  specialement  dedibe. 

Alors  dites-nous  comment  qa  se  passe  chez-vous. 

On  attend  de  vos  nouvelles. 


I B.E.T.E.S.T 


4,'  VKj^uUWHt 

Tech.  inf.  ui-A 


France  Parent 
Par  Denis  Hubert 

Tech*  education  spbeialiebe 
/ 

L'aetest,  e'est  1 'association 
des  btudiants  en  education  spe- 
cialises de  Thetford* 

Historique 

fourquoi  une  association  on 
Education  specialises  i Pour  es- 
seynr  de  rejoindre  et  d 'informer 
In  majority  des  (Hudiants*  Cfest 
pour  cole  qu'a  1 'au tonne  1975,  ui> 
groups  d'tffcudiants  sfest  rbuni 
ofin  de  la  nettre  sur  pied  et 

t 

d ^tre  repri’se^ti'  fe  des  congrfes, 
collcques  et  reunions  de  depar-s 
tenent*  Un  autre  aspect,  non 
'noiis  enijeg  3,  est  la  realisation 
par  les  etudiants  de  lfAetest 
d'activites  divorsos  visont  unn 
m .illeure  relation  et  participa- 
tion entre  las  3 niveaux  dB  la 
concentration*  File  a aussi  pour 
fonction  de  dgfendre  les  dtu- 
diants  sur  divers  probifemes 
rencontres  dans  un  cours  ou  dans 
sa  formation. 

UrALISATIDKS 

Sept.  ?3:  restructuration  de  L1 
aetest  pour  l'annde  78-75  do- 
mination dfun  nouveau  conseil 
bxbcutif . 

oct*  70  : Un  membre  da  L'aetest 
s'inforne  pour  avoir  des  gilets 
d'dducation  spbcialisbe*  Le  pro- 
jet demeure  at  les  gilets  erri- 
vent  en  db centre. 

3anv*  79: ^ttude  da  la  partici- 
pation btudiante  fe  la  vie  ddpar- 

tenentale  avec  le  dbpartement* 

>Tars  79  : Un  projet  de  fin  de 
senaine  est  gn  oarche* 

Un  projet  da  rencontre 
avec  des  anciens  finissants  est 
en  marche  avec  le  dbpartament.* 


S;lusieurs  autres  ^rojets  fe  court 
et  fe  noyen  terme  sont  an  voie 
de  realisation  pour  cette  annda 
et  l'an  prochain. 

Css  points  bnumbrbs  ci-haut  sont 
en  gros  ce  que  l'Aetsst  a reali- 
se depuis  son  fonctionnenent 

cette  ennbe.  Pour  notre  part, 
nous  croyons  que  e'est  trfes  inr 
portant  d 'avoir  une  association 
dans  notre  technique*  Plusieurs 
probifemes  n'auraie^t  pas  eu  de 
solutions  et  certains  projets 
n'ajr^iont  pas  eu  de  solutions, 
n'eut  ete  de  l'\etestGfi  s'est 
souvent  difbattu  et  on  a buchb 
pour  faire  valoir  nos  droits* 

Un  a pas  tou jours  gagnb, 
e'est  vrai*  lais,  du  noins,  1 'ef- 
fort (Holt  souvent  present, 
t’ous  croyons  que,  ce  qui  est  im- 
portant, e'est  que  tous  les  dtu- 
diants  se  defendant  et  fassent 
valoir  leurs  droits*  Par  contra, 
on  a souvent  rencontrb  diverses 
situations  qui  ont  renis  l'aetest 
en  question*  La  participation  a 
ate  des  fois  assez  foible,  la 
dbnission  de  monbres  de  1 'bxbcu- 
tifs,  etc*  Mai  s'  ^ela  n'empfeche 
pas  qu'on  a rbussi  fe  y faire  fa 
ce*  C'est  en  travaillant  tous 
ensemble  et  en  a 'aidant  qu'on 
rbussi  fe  passer  fe  travers  une 
situation.  La  preuva,  e'est  qu* 
elle  exists  tou jours,  et  cela  o- 
prfes  3 ans. 

Alors,  si  ga  vous  tents  # 
vous  aussi,  former  uno  assoc in 

tion  de  concentration,  vonoz 
nous  rencontrer.  Uos  reunions 
ont  lieu  fe  toutes  les  2 senai- 
nes,  le  riercredi  fe  4:30,  au  lo- 
cal 1136,  tout  prfes  des  cases* 

Si  ga  vous  intbresse,  venez 
nous  voir.  On  va  vous  attendre* 
Salut  i 


Ce  message  s'adresse  a tous 
les  Etudiants  du  college  de  Thet- 
ford Mines .Nous  voulons  exposer 
au  grand  jour  notre  situation, 
une  situation  gui  n'a  que  trop 
durS . 

Nous^ les  Etudiants  de  tech- 
nique infirmiSre  111-A.  sommes 
prisentement  aux  prises  avec  un 
probl^me  que  nous  considSrons 
comme  grave,  un  problSme  qui  selon 
nous  brime  les  droits  Etudiants  * 

Ce  dernier  se  situe  au  ni- 
veau du  cours,  soins  m§dicaux- 
chirurgicaux,  le  travail  ne  man- 
que pas  et  nous  croyons  que  e'est 
le  cas  pour  tous  les  Etudiants 
du  CEGEP , mais  ici  -’est  un  peu 
special,  ou  encore  un  peu  beau- 
coup  special.  Voici  done  notre 
situation: 

II  faut  etre  des  surhommes 
pour  pouvoir  acc^der  a ce  cours; 
des  stages  trois  ou  quatre  jours 
par  semaine,  des  plans  de  soins 
de  diverses  categories,  des  tra- 
vaux  bien  sp^cifiques  ; des  cours 
thgoriques  qui  souvent  dSbordent 
l'horaire  prdvu,  des  piles  de  feuil- 
ls?  a lire;  quand  ce  ne  sont 
pas  des  catalogues.  Et  de  plus 
des  examens  a toutes  les  une  ou 
les  deux  semaine s et  nous  devons 
specifier  des  examens  sous  pres- 
sion  , car  une  minute  pour  r§pon^ 
dre  a une  question  est  consider€e 


S u'lTf  f.  13 
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lis  sssviess  m dnits  slss^ 

1 SILSIST  LiTiSltl 


Les  activit€s  du  socio-culturel 
sont  dans  le  trou  (pas  d* argent) 
nous  devons  nous  serr©r  la 
ceinture* 

Je  suis  responsable  du  club 

i 

de  photo,  done  passablement 
impliquS  dans  le  systhme*  "monar- 
chique".  Nous  avons  fix€, 
moi  et  Gilbert,  une  foule  de 
nouvelles  orientations  au  club, 
ainsi  nous  avions  €tabli  1' 
achat  pour  pr£s  d*un  millier 
de  dollars  d'dquipement  photo- 
graphique  (lentilles,  agran- 
disseur,  bouteilles,  etc...) 

Ceci  nous  laissait  pr£sager, 
tout  au  mo ins,  un  budget  de 
ce  montant  pour  1* activity 
photo  * 

DerniArement , depuis  que 
Letendre  a enfin  d€cid€  de 
voir  oh  dtait  l'€tat  de  ses 
finances;  monsieur  panique, 
coupe  tout,  e'est  l'anarchie, 
il  crie  famine  et  s'en  va 
trouver  ses  chers  dtudiants 
b€n€ voles  (nous  sommes  pay€s 
en  billets  de  caf€  mais  il 
est  inutile  d'en  tenir  compte  r 
vu  le  montant  ridicule)  puis 
vient  soutirer  la  derni£re 
manne  de  billets  de  caf£  pour 
passer  Shiver  avec  le  ventre 
plein. 

Si  un  controle  plus  rationnel 
des  ddpenses  et  des  revenus  avait 
6x6cut€  tout  en  n'oubliant 
pas  certains  imponderables  qu1 
il  se  erde:  -attendre  £ I'an- 
nde  prochaine  pour  acheter  du 
matdriel,  le  cout  de  la  vie, 
lui,  il  monte*  - baisse  vo- 
lontaire  des  couts  d* inscrip- 
tion pour  les  cours*  - hausse 
des  salaires . 


Si  la  direction  aUgmentait 
les  budgets  ga  serait  parfait 
mais  il  serait  mieux  de  corri- 
ger  les  erreurs  impardonnables 
qu’on  nous  inflige  et  vous  en 
ressentiriez  les  sdvdres  conse- 
quences * 

i 

Si  on  offrait  <3es  specta- 
cles (Midi-Spec)  mais  avec  des 
groupes  de  moins  grand  renom 
oh  si  on  continuait:  la  ooli- 
tique  present©  mais  en  faisant 
payer  une  petite  somme  d* argent. 
Savez-vous  qu'il  en  coute  $600. 
approximativement  pour  faire 
venir  un  bon  groupe. 

res  ddpenses  aussi  castas- 
trophiques  privent  les  etudiants 
des  autres  activitds,  de  materiel 
pour  3a  bonne  poursuite  de  leurs 
cours.  Rdpartissons  les  chan- 
ces du  bon  ddveloppement  cultu- 
rel  de  fagon  Equitable  a toutes 
personnes  qui  s'y  intdressent 


cesse  pas,  en  plus  de  vous  oter 
la  nourriture  de  la  bouche,  il 
nous  coupe  les  budget  . Nous  d- 
tions  au  ddbut  de  la  deuxi£me 
session  en  plein  programme  d*a- 
chat  de  materiel,  quand  vena 
£ 1* horizon  une  ondde  de  sau- 
te re lies  qui  faucha  et  disper- 
sa  au  grd  des  vents  votre  bud- 
get* 


\ 


Depuis  le  ddbut  de  l'ann€e 
acaddmique,  Gilbert,  le  grand 
philosophe  apr£s  avoir  indul- 
qud  la  bonne  fagon  £ mener  £ 
bon  port  la  baraque  du  club  de 
photo,  se  permet  de  nous  dire 
qu'il  ne  nous  reste  plus  d1 ar- 
gent. Nous  avions  tout  au  plus 
acheter  des  "timers"  pour  les 
"superbes"  agrandisseurs  et  du 
papier  photographique . Le  der- 
nier item  dtant  du  matdriel  £ 
revendre,  done  pas  ddpensd. 

Les  activitds  du  socio- 
culturel  sont  certe  le  meil- 
eur  moyeri  pour  que  les  dtudiants 
se  sentent  impliquds  dans  la 
masse,  car  en  plus  de  connaitre 
d* autre  monde;  on  voit  comment 
est  dirigd  la  baraque (CEGEP) 
comment  travail lent  certains 
services (se  sont  biens  des  fonc- 
tionnaires,  ils  sont  tres  rapides 
et  tr£s  simples,  avec  les  papiers 
£ remplir)  (leurs  rdgles  d'or 
dtant  certainement  : rien  ne 
sert  de  partir,  il  s'agit  de 
remettre  a plus  tard  ou  de  met- 
tre  la  faute  sur  quelqu'un  d* au- 
tre.) 

3n  relevant  le  ddfi  jn 
s'implique  de  force  dans  la  loi 
de  la  jungle  en  essayant  de  tirer 
du  bord  des  Etudiants  les  quel- 
ques  miettes  que  la  direction  au- 
rait  fait  semblant  d’oublier 
pour  vous  apaiser.  Ce  n’est  pas 
des  miettes .ou  des  promesses 
qu'on  veut  mais  bien  du  con— 
cret  ♦ 

Aussi  en  gagnant  des  points 
pour  nous  autres,  on  pourra  peut- 
etre  pas  changer  le  systeme,  mais 
au  moins  am£liorer  votre  p'tit 
coin  de  pays* 

Daniel  Carrier 
responsable  du  club 
de  photo. 


PiHN-ROBARTS 

<6 


tPOp 

Le  15  novembre,une  date 
que  les  Qu§becois  se  devront 
de  garder  dans  leurs  archives* 

En  effet, c'ytait  la  nremiSre 
fois  au  Quebec  qu'un  parti  idy- 
ologiquement  national is te,indy- 
pendantiste  arrive  3 tenir  les 
rennes  du  pouvoir. 

Cet  gvenement  ne  fut  pas 
sans  ybranler  nos  f£d§ralistes 
qui  mirent  aussitot  sur  pied 
une  s€rie  de  comity s,de  commis- 
sions dont  la  d€sormais  c61Sbre 
Commission  pypin-Robarts .Cette 
commission  avait  pour  but  pre^ 
mier  d'enqueter  sur  les  causes 
qui  sont  3 l'origine  du  d€s£- 
quilibre  de  lf€chiquier  fSddra- 
liste* 

La  commission  pypin-Robarts 
c'est  peut-Stre  la*  continuity 
logique  du  rapport  Laurendeau- 
Dunton  d’il  y a quelques  ann£es 
II  y a de  cela  maintenant  15  ans 
environ , Laurendeau-Dun ton  se  po- 
saient  3 peu  de  chose  pr3s  les 
memes  questions  que  MM  P€pin-Ro- 
barts  sur  1* units  caaadienne  et 
ces  derniers  en  vinrent  & con- 
clure  qu’il  y a nette  duality 
entre  deux  peuples  * (Vous  vous  . 
souvenez  de  Lord  Durham???) 

Face  3 cette  constatation, 

75  recoramandations  se  firent  im- 

primer  * Ma Iheureu semen t , ces 
recommandations  vont  nettement 
3 l'encontre  du  principe  de 
duality ,du  principe  de  deux  na- 
tions .Les  recommandations  py- 
pin-Robarts ne  donnent  rdel- 
lement  aucun  pouvoir  aux  pro- 
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vinces, tout  particuliSrement 
au  Quebec  qui  se  retrouve  en- 
core entre  les  mains  politiques 
d*une  majority  anglophone . Que 
ce  soit  au  Parlement,3  la  Cham- 
bre  haute  (ednat)  ou  au  "Con- 
seil  des  Provinces'1,  le  Quybec 
sera  tou jours  sans  poids  vala- 
ble  dans  la  balance  des  pouvoirs. 

Mais  au  fond,est-ce  que  le 
Quybec  a avantage  3 rester  dans 
la  confydyration?Qu,il  me  suffi- 
se  de  dire  "que  depuis  I960,le 
fydyral  dypense  chaque  annye  au 
Quybec$289.  dollars  par  habitant 

tandis  que  $465*  dollars  pour  les 

* 

i autres  provinces .Ces  chiffres 
parlent  d'eux-memes* 

La  pypin-Robarts  est  tellement 
vaste  et  tellement  vague  que  cha- 
cun, jeer o is, peut  en  faire  ressor- 
tir  le  passage  qui  peut  lui  ap- 
paraitre  nettement  partisan  et  ce 
autant  dp  coty  des  fydyralistes 

que  du  coty  des  nationalist es. 
Aussi  c'est  peut-etre  la  que 
les  Oudbecois  entre  autres  se 
devront  de  rester  trSs  vigi- 
lants  car  de  par  certains  pas- 
sages , 1 'illusion  du  pouvoir  est 
vite  donnye,mais  cfest  en  fait 
"y changer  une  piastre  pour  gua- 
tre  25  cents!* 

II  est  dycevant  de  voir  le 
peu  de  pouvoir  accord6  aux 
provinces  surtoutau  Quebec-spy- 
cialement  au  point  de  vue  €co- 
nomique  car  on  sait  que  c'est, 
de  par  1 1 indypendance  politique 
du  Quybec, le  voeu  du  Parti  Quy- 
becois  d'avdir  la  main  mise  sur 


1 1 yconomie  Quybecoise.  La  Com  - 
mission  pypin-Robarts  semble 
avoir  des  tendances  yconomi- 
ques  centra lisa trices. 

Connaissant  les  "habitudes" 
fydyrales  de  favoriser  d* autres 
provinces  anglophones  plus  sou- 

K 

vent  que  le  Quybee! (Nous  n'a- 
vons  qu'3  penser  au  sud  de  l'On 
tario  qui  fut  subvention^  par 
le  fydyral  pour  1 ' implantation 
de  Ford.J^Que  voulez-vous  que 
le  Quybec  fasse  3 9 contre  I?? 
Aussi  tant  et  aussi  longtemps 
que  les  nygociations  ne  seront 
pas  entrepris  d'ygal  3 ygal,le 
Quybec  se  retrouve ra  tou jours 
perdant.Donc  la  souverainety- 
association  est  le  seul  recours 
valable  pour  pouvoir  traity  cer- 
taines  recommandations  de  la  py 
pin-Robarts  d'ygal  3 ygal. 

Cependant, certains  pro- 
fydyraliste  se  dyfendrent  sur 
certains  nouveaux  organismes 
tel  le  MEER  qui  peu  3 peu  se 
fait  connaitre  au  Quybec  mais 

est-ce  vraiment  suffisant  ou 

* 

est-ce  tout  simplement  un  Scran 
de  fumye  pouvant  servir  de  mu- 
nitions pry-yiectorales? 

MM .pypin-Robarts  ont  "omis"  de 
suggyrer  une  prysence  provin- 
ciale  dans  les  principales  ims- 
titutions  yconomiques  qui  selon 
moi  sont  les  pierres  d* assises 
vers  un  pouvoir  complet  autant 
du  point  de  vue  yconomique  que 
politique.  La  reprysentation  du 
Quybec, comme  on  le  sait, est  trSs 
nygligy  dans  ces  institutions, 
done, la  aussi^le  Quybec  ne  fait 
pas  le  poids* 

Certes  la  Commission  pypin- 
Robarts  peut  servir  comme  sour- 
ce d'idye,de  reflexion  sur  les 
problAmes  qui  opposent  Quybec  et 
Ottawa  mais  de  la  3 s'en  servir 
comme  munition j la  "guerre  d'usure 


1 
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Nationalisme 

— Une  grosse  question  demotion 


EH  PQ,  OU  VAS-TU  ? 

- Le  PQ,  en  disant  qua  las  nau- 
vais  c'est  lea  anglais,  na  s'at- 
taqua  m8me  paa  & la  cause  du 
probl&me • 


Du  5 au  9 mars  le  MA3P 


Le  nationalisme  qu€b€cois  est 
ny  d'une  prise  de  conscience 
collective  de  notre  identity 
culture lie.  Une  identity  qui 
se  fait  bardasser,  oppressor, 
nier,  pas  par  le  peuple  cana- 
dien-anglais , mais  bien  par  u- 
ne  minority  de  grosses  11  po- 
ches"  canadienne-anglaises  et 
par  les  mul tin at ion ales  Am£- 
ricaines,  Anglaises,  etc* 

Cette  oppression  de  notre  i- 
dentity,  et  surtout  de  notre 
langue,  on  peut  la  voir  dans 
nos  notes  de  cours  ecrites  en 
anglais,  dans  la  difficulty 
des  ouvriers  unilingues  fran- 
gais  d1 avoir  des  promotions,.* 
Mais  qui  a int£r£t  a ce  que 
le  peuple  qu^bScois  - tous 
nous  autres  - ss  fasse  dcraser? 
Ce  nrest  surement  pas  I'ouvri- 
er  de  Toronto  ou  le  fermier  de 
la  gasp£sie  ? Seraient-ce  les 
cies  , qui  regardent  d fun  mauvais 
oeil  la  facture  pour  la  fran- 
cisation  - droit  tout  A fait 
norma l^au  Quebec  -? 

Dot  vitwT  notre 

HfttNe  tits  tmouis  ^ 1 


Un  peuple  S force  de  se  voir 
pifitiner  d£veloppe  une  r£vol- 
te  l Et  cette  haine  qu'on  a dy- 
veloppde,  au  lieu  d'aller 
frapper  ceux  qui  nous  exploi- 
tent,  a yty  d£viee  contre  le  peu- 
ple canadien- anglais. 

De  leurs  coty,  les  " boss  " 

-t_  * . . me 

quebecoxs  nous  montaient  aus- 

si  contre  le  reste  du  Canada, 
ce  qui  leurs  assuraient  ^exclusi- 
vity du  marchy  qudbycois.  Pour- 
tant,  tout  le  monde  sait  que 
quand  quelqufun  fait  de  1* ar- 
gent sur  ton  dos,  qu'il  vien- 
'ne  de  Montreal  ou  de  Vancou- 
ver, c’est  un  §coeurant  pareil. 

Anglais  devient  done  synony- 
me  de  Boss,  on  remplace  Boss 
par  Anglais,  pis  le  tour  est 
fait. 

Faut  S'en  rendre  comp te. On  ceux 
S' est  fait,  manipuler,  on  a jou6 
avec  nos  Emotions. 


- Par  cette  traltre  et  dgolste 
stratdgie,  il  abandonee  la  so- 
lidarity avec  les  autres  peu- 
ples  opprimds  au  Canada,  tela 
les  francophones  hoa-Quybec, 
las  esquimaux,  les  Indians, les 
mytis,  etc,  qui  sont  tous,  comme 
nous  opprimys  et  ni^s. 

- Le  PQ  devient  plus  hysitant, 
pour  ne  pas  dire  qu'il  begaie 

du  coty  ycononique*  ^ourtarit 
je  ne  vois  rien  dans  le  fait 
d 'avoir  les  plus  grandes  rd ser- 
ves de  bid  (Prairies),  Pytrole 
(Alb*),  fiickel(Gnt*  ),Poisson(T. 
n*  et  -.s. Jdisponibles  dans  un 

cadre  canadien  opprine  notre  vie 
nationale*  Du  cobd  dcononique 
les  supdrioritys  d!un  grand  pays 
sont  indlscutables* 

- Par  ses  beaux  discours,  il 
'evertue  h semer  le  racisne*  Que 

l’on  parle  de  noir  et  de  blanc, 
d 'anglophones  et  de  francophones 
de  juifs  et  da  chrytiens,  tout 
ce  qui  sypare  les  honnies  est  du 
r a cistne. 

L 

QJC  FAI»e  ? 

Nous  avons  dyternind  qui  d- 
tait  notre  enneoi  et  qui  ne  l'e- 
tait  pas*  Nous  avons  vu  les  evan- 
feagas  d 'un  grand  pays*  La  seule 
solution  est  da  se  ddbarassar  de 
ceux  qui  profitent  de  nous  et 
d'dlininer  cette  haine,  irratio- 
nelle  et  racisto,  dans  laquello 
nous  atfans  6t6  manipules* 

Nous  devons  dire  " Non  " au 
PCI,  nais  refuser  oussi  le  statu 
quo,  le  fyddralisme  dans  sa  for- 
actuelle  qui  n'est  qu'un  outil 
complfet ament  ddtachy  des  volont 
tys  provinciales,  manipuld  par 
les  propridtaires  d 'industries* 

Que  ce  soit  clair  cependant, 
noua  n'aurons  gagnd  que  le  jour 
ou  nous  nous  sarons  ddbarassd 
des  Boss,  ytranger  ou  d'ici,  et 
que  toutes  les  nations  du  Canada 
, sans  iddes  de  e'ent re-exploi- 
ter, pourront  bfftir  un  pays  ou 
noua  dirigerons  nous-memes  notre 
yconomie,  au  bynifice  de  tous 
qui  y travaillent, U**  un 
Canada  socialists* 


avait  organist  une  semaine  sur 
la  question  constitutionnelle. 
Apr£s  avoir  eu  la  possibility 
d'assister  a deux  confyrences 
(M. Claude  Forget  et  M. Doris 
Lussier)  et  avoir  pu  visionner 
deux  films  (meme  s'ils  ne  l'ont 
pas  fait!)  les  ytudiants  de- 
vaient  faire  un  choix*  Vendre- 
di^ils  devaient  rdoondre  a la 
question  "Etes-vous  en  faveur 
de  la  souverainety-association?" 


Rysultats 


337 

Voteurs 

203 

oui 

= 60% 

122 

non 

= 36% 

12 

nuls 

= 4% 

Merci  a ceux  qui  ont  participy! 

Mario  Fitzgyrald 
Lucie  Nadeau 


?EMn  - ftbftflMS  ... 

Suite 


que  se  livre  Quybec  et  Ottawa  est 
beaucoup  trop  avancye  voire  meme 
compliquye  pour  se  voir  suggirer 
et  accepter  des  "formules"  toutes 
pretes  a l'avance. 

Malgrd  tout,le  rapport  py.pin- 
Robarts  est  certainement  un  docu- 
ment a lire  pour  connaitre  mieux 
encore  le  probleme  constitutionnel 
Cependant, il  ne  faut  pas  se  leurer 
car  ce  n'est  pas  la  solution* 

i- 

Ivan  Lamontagne 
Sc*Humaines  Xl-B 


Michel  Croteau 
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bourgeois  gu'apporte  le  progrgs,  II  comprendra  rapidement  qu'il 


TUI ATS S 

AO 

eissi 

Tout  au  long  de  la  session 
nous  avons  eu  et  aurons  la  chan- 
ce  d'assister  3 plusieurs  gen- 
res de  spectacle  au  college. 

Cette  fois  c’est  de  theatre  plus 
pr€cis€ment  qu'il  s'agit.En  ef- 
fet  on  aura  le  plaisir  de  re- 
cevoir  la  troupe  "A  l'ouvrage" 
pour  nous  presenter  leur  piSce 
"C'est  pour  quand  le  progrSs". 

Pour  ceux  qui  ne  connaissent 
pas  cette  troupe, elle  est  nSe 
du  rassemblement  de  la  troupe 
de  theatre  "EUH " ! et  de  celle 
de  la  "SHOP". La  conception  de 
la  troupe  "A  l'ouvrage"  est  des 
plus  claire, car  c'est  3 partir 
de  la  vie  du  peuple  qu'elle 
veut  amener  celui— ci, 3 travers 
leur  art, a r6fl6chir  sur  1' ex- 
ploitation capitaliste  .Elle 
montre  les  duperies  bourgeoises, 
les  connivences  politiques, 
mais  aussi  montre  le  peuple  en 

action  dans  la  lutte. 

<« 

C'est  pour  quand  le  oro- 
„ * . 

gres , titre  de  la  pi&ce,traite 
done  du  progrSs.D'une  part  les 
comAdiens  donnent  les  cliches 


soit  une  dAmocratie  et  one  n- 
forte,un  niveau  de  vie 
6lev6  et  enviable,enfin  une 
chance  de  s'en  sortir.Mais' di- 
vulgue  aussi  que  ce  progr§s  ca- 
P^taliste  entraine  pour  le  peu- 
ple la  vie  ch§re,le  chomage, 

1 ’ anarchie  du  dAveloppement  A- 
conomique,la  repression .Le  dA- 
rOulement  comportera  (9)  neuf 
divisions importantes  d'une  durAe 
totale  de(l:30)  heure  oQ  Pierre 
jeune  homme  de  (19)  dix-neuf 
ans,Avoluera  dans  des  situations 
R la  fois  cocasses  et  dramati- 
ques, en  se  cherchant  de  l'emploi. 


devra  mener  un  combat  de  tons  les 
jours  pour  la  ligalit€,pour  la 
justice  et  pour  un  veritable 
progrSs  soit  le  socialisme. 

Vous  etes  done  tous  invi- 
tes 3 venir  voir  et  entendre 
"c'est  pour  quand  le  progress" 
presents  par  la  troupe  ”3  l'ou- 
vrage" au  studio  polyvalent  du 
Cegep  de  Thetf ord  Mines , diman— 
che  le  8 avril  3 19.30  heures 
Admission sContribution  volon- 
taire  de:  $2.00  pour  les  Atu- 
diants . 

$3.00  (pour  les  autres) 

Serge  Landry 
Electro  1-A 


0GB  ■ 

I- 

La  u.B.l.  se  pr^sente, a vous, 
qui  n'etes  pas  au  ceurant  de  ne- 
tre  existence  et  3 vous  qui  ne 
saves  pa»  la  signification  de 
cos  trois  let tres. Nous  sommes 
le  Greupe  Biblique  CollAgial. 

"Que  celui  qui  a des  ereilles 
peur  entendre ,entende  ."Nous 
ne  seamies  pas  un  greupeaent  re- 


j.igiuux  eu  mystique,mais  plutet 
un  rassemblement  d 'Atudiantsqui 
veuient  deceuvrir  1»3  prepes  de 
la  Bible  et  x 'application  de 
sen  message  3 netre  secietA. 

Le  G.B.C.  veut  veus  den- 
ner  1 'eccasien  de  treuver  par 
veus-memessi  la  bible  est  vraie 
et  jusqu'a  quel  peint  elle  est 
adtuelle.C'est  que  veus  petivez 
pensernMei  je  ne  suis  pas  de 
ceux  qui  ent  besein  de  qa.”Mais 
le  greupe  veut  justement  veus 
deaner  la  chance  de  cenfrenter 


vos  cenceptiens  et  ves  valeurs 
avec  celles  que  veus  propose 
Jesus— Christ  au  travers  les  pa- 
ges de  sa  Parole. 

Veus  avez  entre  17  et  19 
ans. La  bible, elle, existe  depuis 
tres  lengtemps.Sen  enseignement 
a traversA  les  siecles  peur  se 
rendre  jusqu'a  nous  aujourd'hui. 
Ne  creyez-veus  pas  que  <;a  vaut 
ia  peine  de  prendre  conscience 
de  ce  qu'elle  dit? 

Claudia  Bilodeau 
Nicole  Audit 
Guy  Beily 
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Si  je  ne  m'adresse  pas  & 
vous  par  1’ expression  "chers 
collSgues", c'est  pour  vous 
montrer  mon  mScontentement 
sur  votre  compor teraent . 

Dirais-je  "on  ne  partici- 
pe  pas  assez  dans  le  colla- 
ge" serait  faux,  il  serait 
plus  juste  de  dire  gu'on  se 
fout  de  tout. 

Et  bien  oui  des  gens  se 
fendent  en  quatre  pour  order 
une  ambiance  agrSable  dans  le 
CEGEP  par  des  activitds  para- 
scolaires  et  vous  n'avez  meme 
pas  le  coeur,  non  de  les  aider, 
mais  de  leur  laisser  libre 
cours . 

Si  vous  ne  me  croyez 
pas,  voici  des  examples . 

Mercredi  le  28  fdvrier, 
un  quatuor  de  cuivres  ve- 
nait  donner  un  spectacle 
au  CEGEP  dans  le  cadre  de 
midi-spec . Non  seulement 
nous  n'dtions  environ  que 
50  personnes  pour  les  en- 
tendre,  mais  il  y en  avait 
au  moins  200  qui  discutaient 
autour  de  nous  pour  nous 
empecher  de  les  entendre. 

Je  n'ai  rien  contre  le 
fait  que  vous  n'aimiez  pas 
la  musique  classique,  mais 
laissez  au  moins  la  chance 
d 1 entendre  3 ceux  qui  savent 
l'apprdcier. 

Mercredi,  28  fdvrier, 

21  hres.Le  college  Stait 
1'hSte  du  CEGEP  de  Limoilou 
«3ans  le  cadre  d'une  com- 
petition de  hand-ball  inter- 


comine surperflue. 

en  arrive  maintenant  au 
coeur  du  probl3me . Nous  avons 
3 montrer  un  document  en  santd 
communautaire,  qui  se  veut  3 la 
fois  un  document  dcrit  et'  oral, 
c’est-a-dire  que  nous  devons 
faire  de  1 * enseignement  a une 
population  donnde,  sur  un_su- 
jet  bien  spdcifique  et'  remet- 
tre  ce  dernier  sous  forme  de 
rapport  au  professeur  concer- 
ns. 


colldgial.Pouvez  vous  m'ex- 
pliquer  pourquoi  il  y avait 
autant  d 1 encouragement  pour 
Limoilou f sinon  plus  que  pour 
Thetford  Mines . Personnelle- 
ment  je  n'ai  pas  trouvS  de 
rdponse. 

Lundi  5 mars, M. Claude 
Forget  (liberal1)  vanait  au 
CEGEP  ,il  n'y  avait  pas 
beaucoup  de  gens  pour  1* en- 
tendre,mais  s'il  -vous-plait, 
3 ceux  qui  organisent  des 
conferences,  veuillez  trou- 
ver  des  locaux  plus  appro- 
pri£s,ou,  faites  taire 
ceux  qui  ne  veulent  pas  en- 
tendre la  conference. 

Un  autre  point  qui  n'est 
pas  3 nSgliger;  celui  de  la 
proprete.On  dirait  que  vous 
ignores  que  ce  sont  des  e- 
tudiants  qui  ramsssent  les 
ddgats,  chers  etudiants, 
et  cela  pour  un  salaire  de 
1.60  de  l’heure.Considerez 
que  si  chacun  de  vous  fait 
un  pas  de  pluspourr  mettre 
ses  dgchets  ou  ses  mSgots 
dans  un  cendrier,vous  6- 
v*^er®2  100  pas  et  courbatu- 
res  a chacun  de  vos  colia-* 
gue  qui  travail lent  pour 
PATEM. 

J esp&re  que  vous  aurez 
la  ddcence  de  considerer  mon 
"pensez-y"  et  n'oubliez  pas 
que  1'oisivete  est  la  mSre 
de  tous  les  vices. C '6tait 
mon  opinion. 

Luc  Morin 


Face  a ;.a  preparation  de 
ce  document,  eh  bien!  il  faut 
compter  au  moins  une  grosse 
semaine  de  preparatifs,  ce  qui 
comprend:  les  reunions  d'gqui- 
pes,  la  repartition  du  travail, 
le  montage  de  kiosques,  la  re- 
daction des  documents  educatifs, 
le  montage  de  video,  ect...  ect.. 

Et  ce  qui  va  vous  faire 
Plus,  c'est  le  pointage 
de  ce  mgme  travail,  il  a une 
valeur  de  cinq  points,  de  quoi 
vous  donner  envie  de  travail- 
ler  pour  la "mafia". 


Nous  refusons  done  de  fai- 
re ce  travail,  notre  horaire 
etant  ddja  surcharge,  c'est  une 
simple  question  d'humanite  «+■ 

^6  bon  sens . D ' ailleurs  ce  cours 
nous  prSche  *l'empathie  a plei- 
ne  bouche,  mais  pourquoi,  nous, 
etudiants  n' avons-  nous  pas  le 
droit  a cette  meme  empathie  de 
la  part  de  nos  professeurs? 

Et  bien,  il  est  temps  qu'on 
se  reveille,  bien  diautres  se 
sont  fait  avoir  avant  nous,  ils 
ont  tente  de  se  battre,  mais 
en  vain.  Et  bien!  nous,  on  a 
ddcide  d'aller  jusqu'au  bout, 
oui  et  meme  de  denoncer  publi- 
quement  les  professeurs  en  cau- 
se s'il  le  faut. 

Vous  demandez  a etre  res- 
pectes,  vous,  enseignants,  eh 
bien!  Etablissez  une  rdgle  de 
reciprocite  face  3 ceux  qui 
vous  font  vivre . 

* empathies  se  mettre  3 la 


place  de  1' autre. 


SMSTHS 

( iuitt) 

En  date  du  23  fevrier  1979 


ACTIVITE3 

sqmme 

Conte  pers* 

> 603.00 

Vente  de  3tylos 
"Paraguay" 

*1203.60 

3 lave-flutos 

^ 362.46 

Vente  de  3acs 

* 121.65 

Vente  de  pommes 
"Rotary" 

& 142.26 

Vente  de  materiel 
de  sports 

*1240.30 

Manage  au  College 
r£mun6r6 

$ 31.10 

Rally e 

<52201.35 

Dons  des  membres 

* 469.08 

Radio  Etudiante 

(b€n€fice  d'un  party) 

$226. 

i 

Autre s personnes  ou 

organismes . 

$576. 

IntSrets;  mois  d'oetobre  $4.35 

$5.759.15 


Electro  1-A 


Sa^lXjz.  de~  £ 

MTerut/oru ... 


Total 


* 


US  DONNEURS 
DE  SANG 


ivteivtcfv  &vtc  it 


Pour  fairs  suite  a l1 article  qui  a 
paru  dans  le  dernier  globule  rouge 
s'intitulant  "Qui  est  le  nouveau 
D*G*?"  II  nous  naru  done  nSces- 
saire  de  faire  une  continuity  plus 
explicit©  a savoir  qui  est  vraiment^ 
notre  D.G. 

Notre  premiere  question  fOt  de  sa- 
voir s- i 1 avait  comme  seul  objec- 
tif  de  remplir  sa  fonction  de  d.g* 
ou  par  contre  duller  plus  loin, 
e'est-a-dire  d'entrer  en  (VRAIE) 
communication  avec  les  atudiants. 

Sa  raponse  se  ref lata  dans  le  be- 
soin  pour  un  o.G. de  "connattre 
plus  a fond  les  atudiants  aussi 
bien  que  1 'administration"  car 
selon  M*  Lafleur  "1'un  ne  va  pas 
sans  1* autre,  il  faut  essayer  de 
savoir  ce  que  veulent  les  atu- 
diants,  ce  qu'ils  pensent  et  ce 
qu'ils  peuvent  faire*11 

Pour sui van t notre  "enquate",  nous 
fQmes  curieux  de  savoir  son  point 
de  vue  par  rapport  a la  prise  en 
main  des  activitas  atudiantes  dans 

le  Cagep.  Le  fait  que  les  atudiants 
du  cagep  prennent  en  main  les  acti- 
vity semblait  s'accorder  merveil- 
leusement  bien  avec  son  scheme  de 
pensSe  car  "un  des  objectifs  de 
1* Education  est  en  autre  d'amener 
les  atudiants  a se  prendre  en  char- 
ge, se  dSvelopper  au  maximum,  se 
raaliser."  M*  Lafleur  encourage 
grandement  la  prise  en  main  des 
activity  par  les  atudiants*  Nean- 
moins,  il  semble  vouloir  porter  u- 
ne  attention  particulifere  aux  acti- 
vity qui  ont  une  influence  sur 
V ensemble  du  collage  (la  radio  a- 
tudiante,  par  ex*)*  Dans  de  tels 
cas,  il  estime  que  les  objectifs 
de  ces  activity  devraient  concor- 
der  avec  ceux  du  collage*  En  termi- 
nant  sa  raponse,  M*  Lafleur  spfici- 
fia  que  les  acti vitas  atudiantes 
doivent  viser  a davelopper  les  in- 
tarats  atudiants,  leurs  goOts  et  & 
accroTtre  leurs  connaissances. 

A notre  "pertinente"  question  & sa- 
voir si  son  intention  en  rentrant 
au  Cagep  atait  d'implanter  des  chan- 
gements,  de  nouvelles  idaes  au  sys- 
tame  actuel,  sa  raponse  fut  celle-  4 
ci:  "Non,  ce  serai t bate  de  ma 
part..*"  "je  vais  d'abord  voir  ce 


qui  se  passe;  j'ai  des  idaes  sur 
V education,  je  vais  analyser  ce 
qui  se  fait  dans  le  milieu.  Apr&s 
seulement,  je  soumettrai  des  pro- 
jets." Enfin,  H.  Lafleur  essaye- 
ra  "d'amaiiorer  le  collage  d'une 

! i 

fagon  collective  plutSt  que  de  ti- 
rer  la  charrue  seul  comme  un  idiot." 

Nous  ne  pouvions  passer  outre  a sa- 
voir dans  quelle  optiqueil  entrevoit 
les  activites  de  1 'association  £tu- 
diante*  Malheureusement,  M.  Lafleur 
nous  confia  qu'il  n'a  pu  encore  les 
rencontrer  suite  aux  soubresauts 
perturbant  prasentemeht  1'associa- 
tion  atudiante.  Cependant  une  ren- 
contre est  prAvue  nour  le  21  mars 
1979* 

Enfin  notre  intarat  fut  porta  a sa- 
voir s' i V a eu  a faire  face  a des 
contraintes  soit  au  point  de  vue 
psychologique  de  la  part  des  atu- 
diants  (manifere  de  penser,  d'agir, 
etc...)*  Les  atudiants  lui  parais- 
sent  "assez  intaressants  et  respon- 
sables".  M.  Lafleur  en  profita  pour 
souligner  assiduity  des  atudiants 
au  cours  ainsi  que  le  climat  agraa- 
ble  du  collage".  Dependant,  ce  dernier 
nous  souligna  un  certain  dasenchante- 
ment  face  "au  manque  de  respect  d'une 
minority  pour  la  propriety  d'autrui, 
"Merde*"  surtout  au  salon".  Malgra 
tout,  il  est  global ement  "try  favo- 
rablement  impressionna  par  le  compor- 
tement  de  la  ger t atudiante* 

En  terminant,  nous  lui  avons  demanda 
quel les  ataient  ses  princi pales  pra- 
occunations  face  au  Cagep,  aux  atu- 
diants* M.  Lafleur  se  veut  de  "com- 
prendre  le  Cagep,  de, savoir  qu'est- 
ce  qui  se  passe  dans  les  dapartements, 
quel  style  de  pydagogie  on  y donne, 
comment  raagissent  les  atudiants  face 
3 cel a,  3 connaltre  la  mentality  des 
professeurs,  qu'est-ce  qu'ils  atten- 
dent  des  atudiants".  Ensuite,  il  ver- 
ra  d soumettre  des  pro jets  suscepti- 
bles  d'amaliorer  le  collage* 

Bref,  M.  Lafleur  nous  donna  une  tras 
bonne  impression  sur  sa  politique  de 
garance  dans  le  Cagep* 


Ivan  Lamontagne 
Michaie  Laaueux 


Etant  int€ress€e  a savoir 
tout  ce  qui  sfest  pass£,  cette 
journ£e,  je  suis  all€e  voir  Char- 
lyne  Ouellette,  infirmiSre  du 
college,  et  elle  s' est  fait  un 
grand  plaisir  de  m1 informer  sur 
ce  sujet. 

Ce  fut  le  21  fgvrier.  L'ob- 
jectif  de  cette  annge  atait  de 
250  donneurs  et  les  rSsultats 
ont  ata  de  229  donneurs.  <^a  per- 
mis  de  recueillir  229  chopines. 
C'est  tres  satisfaisant  car  l'an 
passS,  l'objectif  atait  de  300 
donneurs  et  il  y.en^a  eu  207. 

Elle  a aussi  ajouta  qu'il  y a eu 
de  4 £ 5 pertes  de  conscience 
causSes  non  pas  par  le  fait  de 
donner  du  sang,  mais  surtout  A 
cause  du  surplus  de  fatigue  ou 
d' absence  d ' alimentation  durant 
la  journ€e. 

Charlyne  a tenu  aussi  S 
ajouter  qu'il  ne  fallait  sur- 
tout pas  oublier  ceux  qui  ont 
aide  benevolement  pendant 
cette  journee,  soit  les  etudiants 
de  technique  d'ed.  specialisee 
et  quelques  etudiantes  de  tech- 
nique infirmiSre. 

Enfin,  elle  termine  en 
disant  un  gros  merci  a tous  ceux 
qui  ont  collabore  a cette  col- 
lecte  de  sang. 

Lucie  Bourque 
Sc.Humaines  IA 


BMC 


**  Lte  CEGEP  de  JonquiSre  tente 
de  monter  une  association 
nationale  des  etudiants  en 
residence.L 'executif  de 
1' association  vous  en  re- 
parlera 

^ Richard  Lavertu,  un  ancien 
collogue, a fait  tout  spa- 
cialement  le  voyage  de  Chi 
bougamau  pour  venir  nous 
aider  A la  mise  en  page  du 
GLOBULE  * Un  mergi  special* 

**  Le  party  organise  par  Technique 
MiniSres 111 , a 1' occasion  de 
la  journSe  de  la  femme, a etabli 
un  record  de  participation  sans 
precedent  depuis  celui  de  1 ’ initiation . 

**  Le  GLOBULE  serait  inter esse 
3 regevoir  des  articles 
traitant  des  sports  a l*in- 
teneur  de  CollSge  Apportez- 
les  au  4052.  ^ 


La  date  limite  pour  la  re- 
mise des  articles  qui  pa- 
raitront  dans  le  prochain 
GLOBULE  a ata  fixie  au  15 
avril . 


i 
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Bon jour  3 vous  tous  gui  lisez  cet- 
te  confession* 

Je  ne  sais  trop  comment  vous 
dire  ce  que  j'ai  I vous  dire,  et 
si  je  dois  vraiment  vous  le  dire, 
mais  enfin,  je  vais  essayer  de 
vous  le  dire  quand-mSme. 

II  s'agit  d'une  petite  histoire, 
pas  drdle  du  tout,  gui  m'est  ar- 
rive e cette  ann€e* 

Pour  tout  vous  dire  ga  a dSbutS 
3 mon  arrivfie  au  Cegep.  Comma 
beaucoup  d'autres  Studiants, 
j'entrais  dans  un  milieu  nouveau 
oD  je  ne  connaissais  presgue  per- 
sonne  et  ga  me  tracassais  un  peu* 

Pour  nous  mettre  3 l'aise  dans  la 
batisse,  on  nous  a fait  1* invita- 
tion de  participer.dans  notre  mi- 
lieu de  chaque  jour  en  s'inscri- 
vant  dans  des  activit§s  quelcon- 
ques  desservies  par  celui-ci. 

Comme  je  voulais  3 tout  prix  con- 
naitre  du  monde  et  etre  active  3 
tous  moments  lors  de  mon  ann€e  au 
Cegep,  je  d€cidai  de  m'embarquer 
dans  guelque  chose.  Etant  donn€ 
que  cette  decision  fut  bonne  pour 
moi,  je  meurs  dfenvie  de  vous 
expliguer  les  changements  qui 
se  sont  op€r€s  en  moi  depuis  cet 
3v3neroent . 

Au  d3but,  j'Stais  d'abord  une 
fille  dont  la  gene  s'emparait 
un  peu  trop  souvent.  Ne  vou- 
lant  pas  trop  imposer  ma  pre- 
sence parmi  les  autres,  je 
maintenais  roes  opinions  et  mes 
emotions  trop  fortes.  Je  n'au- 
sais  pas  m'infiltrer  au  travers 
de  petits  groupes  d€j3  formes. 
Bref!  ce  qui  me  manquait  le  plus 
c'etait  de  pouvoir  jaser  avec  du 
monde  et  d'etre  3 l'aise  dans 
mon  milieu*  Je  n'etais  pas  et 
ne  parvenais  pas  3 Stre  moi-meme. 

Et  chose  curieuse,  c'est  lorsque 
j'ai  decide  de  ra'embarquer  dans 
un  organisme  au  Cegep,  que  j'ai 
r€ussi  3 debloquer  l'engrenage 
qui  n'allait  plus*  J1 avals 
maintenant  quelque  chose  a m'oc- 
cuper  et  je  vivais  au  milieu  d'une 
equipe  dans  laquelle  je  devais 
m'af firmer*  Face  3 la  nouvelle 
responsabilite  gue  je  venais  de 
prendre,  il  fallait  que  je  grouil- 
le* 


Petit  3 petit,  c'est  13  gue  j'ai 
prxs  conscience  que  je  n’Stais  pas 
moins  fine  qu'une  autre  et  que  mes 
opinions  Staient  aussi  vaiables  que 
celles  des  autres.  J'appris  3 me 
lib€rer  de  mes  Emotions  et  meme  3 
laisser  tomber  ma  gene  de  cotS. 

Ce  fut  1 1 un  des  endroits  oQ  j'ai 
connu  beaucoup  de  gens,  les  uns 
plus  importants  que  les  autres, 
mais  que  je  prenais  plaisir  3 
ramener  sur  un  pied  d'SgalitS  afin 
de  faciliter  mes  rapports  avec  eux. 
Je  m'apergois  aujourd'hui  que  ma 
confiance  en  moi  s'affirme  de  plus 
en  plus  et  que  j'affronte  beaucoup 
plus  facilement  de  nouvelles  res- 
ponsabilitSs  tout  comme  j ' accepte 
mieux  mes  d€faites. 

Je  porte  beaucoup  moins  attention 
3 1 'opinion  que  les  autres  ont  de 
moi* 

Je  prends  conscience  de  l'dpanouis- 
sement  de  ma  personnalit3  qui  s'o- 
pSre  en  moi  et  j’ai  le  gout  de  vi- 
vxe  encore  et  tou jours  pour  m'am€- 
liorer  sans  cesse. 

Je  suis  comme  je  suis  mais  cha- 
que jour  je  tente  de  faire  da van- 
tage pour  le  bonheur  de  ceux  qui 
m'entourent* 

Voil3  en  gros  ce  que  j'ai  pu 
devenir  au  sein  de  cette  Squi- 
pe  que  je  n'ai  pas  1' intention 
de  lacher  de  si  tot. 

Je  ne  sais  pas  si  toi  aussi  tu 
as  vScu  une  histoire  semblable  3 
la  mienne  mais  je  te  dis  que  ga 
vaut  la  peine  et  que  si  tu  veux 
apprendre  3 mieux  te  connaitre, 
c'est  face  aux  autres  et  avec 
d'autres  que  tu  y parviendras. 

Quand  tu  t'arrStes  a y penser, 
c'est  13  que  tu  t'apergois  de  ce 
que  ga  produit.  Essaie-toi,  tu 
verras,  c'est  plein  de  risques, 
mais  qu'est-ce  que  c'est  le  risque 
quand  on  sait  que  l'on  peut  le  sur- 
monter* 

N'oublie  pas  cette  citation  de 
Frangois  Mauriac:  * Nous  ne  som- 
mes  nous -meme s que  dans  la  mesure 
oh  nous  nous  croons . * Elle  est 
pleine  de  bon  sens. 

Merci  de  ton  attention! 

Bibiane  Nault 

(Beep l Beep!) 

Sc.  Humaines  IA 
N.B.je  remercie  mes  confreres 
df equipe  qui  mfont  beaucoup 
agportG.  et  qui,  j'en  suis 
sure,  m*apporteront  encore 
beaucoup. 


RECUL  DU 
FEDERAL 

Dernihrement , le  parlement  a 
abroge  la  loi  C*I4  sur  le  cho- 
mage; mesure  gui  touchers  de  70 
3 80%  des  €tudiants  du  Quebec 
qui  ne  nourront  de  ce  fait  tou- 
cher les  prestations  auxquelles 
ils  ont  droit .L ' ANEQ^  conscience 
du  probl3me,  fit  une  campagne 
d' information  sur  le  sujet  et 
recommanda  aux  ^tudiants  d'aller 
s'inscrire  au  bureau  d* assurance 
chomage  de  leur  locality  avant 
le  premier  mars. La  participation 
fut  bonne  et  on  compta  dans  la 
seule  region  de  Quebec  une  pae- 
ticipation  de  300  3 400  £tudiants 
Devant  cette  initiative, le  gou- 
vernement  f£d6ral  retards  la  da- 
te de  mise  en  vigueur  de  la  loi 
et  la  reporta  au  3 juin-D'aprhs 
un  repr£sentant  de  l'ANEQ,ce 
geste  est  du  3 la  peur  du  gou- 
vernement  d 1 adapter  des  mesures 
inpopulaires  surtout  dans  une 
o^riode  pr^-61ectorale . 

Pierre  Boucher 


tiU  Qmu 

. . . 

(jSaite,  de-  p&qe-  % ) 

Tu  ne  comptes  pas  les  minutes 
utilises  a aider  ton  prochain, 
Tu  n'es  pas  orgueilleux, 

Tu  n'es  pas  Igofste, 

Tu  t'eiforcSs  de  te  corriger 
au  lieu  de  corriger  les  autres, 
Tu  ditestes  la  violence  et  tu 
ne  voudrais  surtout  pas  qu'une 

guerre  delate  iciralors 
pour  cela, tu  s&mesl 'amour  eu- 

tour  de  toi... 

TOI, qui  pos sides  ces  prl- 
requisvqui  famines  dans  la  clas- 
se  des  etres  6volu4s,viens  me 
voir,viens  m' apprendre. 

Steve  Baker 
Technique  micanique 
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<;a  fait  maintenant  3 sessions 
et  un  peu  plus  que  j»ai  la  chan- 
ce de  venir  dans  ce  cegep.Et 
qa  fait  6galement  3 sessions 
et  un  peu  plus  que  je  constate 
que  nous  autres.les  6tudiants, 
on  est  sales. 

Si  au  moins  on  avait  des 
excuses, maia  malheureusement 
il  n»y  en  a pas  .-pendant  long- 
temps,  il  y a eu  des  affiches 
^ui  pronaient  des  slogans  de 
mopologie  avancee  (mopologie: 
science  de  l'art  de  se  servir 
d*une  mop)  comma  par  exemple: 
“Empoubellissonsl  ou:"Si  j»e- 
tais  pas  une  poubeile,peut-Stre 
que  je  mangerais  3 ma  faim" 
etc...  Mais, sans  doute  £ cause 
du  manque  de  succSs.elles  ont 
ob6i  a elles-memes  et  ont  dis- 
paru  *.*  a la  poubelle* 

A part  qa.entre  la  cafStg- 
ria.le  mail  et  le  salon,  on 
peut  trouver:17  poubelles  vo- 
lumineuses, 21  bancs  ayant  un 
grand  carrg-cendner  3 chaque 
extrgmite  (done  42  gros  cen- 
driers ) , quelques  cendners 
muraux  et  un  tr3s  grand  nom- 
bre  de  cendriers  d 'aluminium . 

Pour tant , quand  je  fais 
ie  manage  le  midi  et  ie  aoir 
(car  je  suis  dans  PATEM),vous 


series  Storings  de  savoir  con>- 
bien  de  cigarettes.de  gomme? 

d’emballages  divers, de  papiers, 
de  kleenex  et  de  gobelets  dont 
j fai  la  chance  de  ramasser  sur 
les  tables  ou  encore  mieux  de 
ramasser  sur  le  tapis  du  "salon". 

Pourquoi  est-ce  que  j'gcris 
cet  article  si  tard?  Pour  deux 
raisons  .La  premiere  est  que  je 
viens  d'embarquer  dans  PATEM 
et  que  certains  soirs.surtout 
apres  "midi-spec"ou  apr3s  cer- 
taines  conferences, ii  h»y  en 
pas  beaucoup  qux  voudraient  fai- 

U S)  •> 

re  la  job  que  j*ai  a faire, 
texlement  e'est  degueuiasse* 
ecoeurant,  repugnant,  saxaud, 
e£c. 

La  deuxieme  est  que  j'espgrais 
qtie  qa  allait  changer,  que  nousf 
las  etudiants,  on  allait  pren- 
dre conscience  que  e’est  plus 

agreable  de  vivre  dans  un  sa 

Ion  que  dans  une  porcherie; 
mais  non,  ondiraitque  e'est 
ie  contraire  qui  se  passe: 

" Ma  gornrne  n'a  pius  de  gout.a- 
lors  on  l'gcrase  ben  co'mme  il 
faut  su*l  tapis  pour  qu'elle 
colle  ben  ",  ou  encore  ••  Ma 
cigarette  est  iinie,  alors  je 
vais  laire  un  beau  p*tit  trou 
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noir  dans  la  moquette  ou  une 
belle  trainee  noire  sur  le 
plancher  d*un  local  ". 

Moi.,  qa  ne  me  donne  rien 
de  vous  donner  une  leqon  de 
morale,  je  vais  quitter  dgfirir 
tivement  le  eggep  en  mai  f m 
tout  cas,  e’est  suppose  ), 
mais  vous  ne  croyez  pas  qu'a- 
vant  de  songer  3 d£corer  et 
a meubler  la  porcherie  qui 
nous  sert  de  salon,  ii  fau- 
drait  r3tablir  l'gquilibre 
un  petit  peu.  Regardez  a 
quoi  ilressemble  notre  sa- 
lon 6tuoiant  quand  vous  par- 
tez  ie  soir  3 5 heures,  vous 
serez  <§difies  et  j-espere  que 
vous  comprendrejs.  Moi,  u a 
iailu  qu^  j'entre  dans  PATEM 
pour  comprendre,  .mais  vous  au 
moms,  vous  vous  et.es  fait  ti- 
rer  par  les  oreilles,  alors 
r4  agissez . vos  affaires  inuti- 
les, plutot  que  de  les  laisser 
a la  tralne  n* imports  comment, 
n» imports  ou,  si  vous  les 
mettiez  a la  poubelie,  vous  ne 
croyez  pas  que  ce  serait  “moms 
pire*?  ... 

Un  gars  qui  commence  a 
etre  iann3  de  Vivre 
dans  la  "m...e  • 

jean-Marc  Emery 
Sc.  Humaines  2-D 
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